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  Aire Urbaine    

si. Ne sachant ni lire, ni écrire 
l’arabe, il m’était impossible 
de trouver un travail. Femme 
libre, j’étais. Femme libre de 
construire professionnelle-
ment ma vie, je voulais rester. 
Les tensions grimpaient. J’ai 
pris mon gamin et nous som-
mes partis sans savoir ce qui 
nous attendait en France ». Le 
décor est planté.

36 ans plus tard, Nora Kebaili 
est convaincue que sans ce dé-
part puis ce retour d’Algérie, 
elle ne serait pas la femme 
qu’elle est devenue. Éprise de 
liberté, du respect des droits 
des femmes, de l’accès à la cul-
ture des minorités n’ayant 
p our seul horizon que les 
murs de la cité.

La rencontre inspirante 
avec Huguette 
Bouchardeau

C’est une femme qui lui a 
d’ailleurs tendu la main. « Une 
rencontre magique, un coup 
de cœur partagé et immé-
diat », dit-elle en parlant d’Hu-
guette Bouchardeau, premiè-
re femme à diriger un parti 
politique en France (le PSU) en 
1979, ministre de l’Environne-
ment dans le gouvernement 
de Laurent Fabius en 1984, 
puis députée du Doubs.

Elle invite Nora Kebaili à re-
lancer Femmes actives, une 
association intermédiaire 
(ménage, repassage, garde 
d’enfants, etc.) qui vivote à 
Montbéliard.

Entreprenante, elle fonce, 
redresse la barre, fait grimper 
en flèche le chiffre d’affaires. 

Depuis, Femmes actives a ac-
compagné et salarié près de 
10 000 femmes dans le pays 
de Montbéliard. « Ma grande 
fierté » avoue avec humilité sa 
directrice qui, gamine, rêvait 
d’un job d’ingénieur dans l’in-
dustrie de l’habillement. Aî-
née d’une fratrie de huit en-
fants et bonne élève, Nora 
Kebaili n’a pas eu « la chance » 
de faire des études.

« J’ai vite compris
que les femmes de-

vaient se battre pour
se faire une place »

« À l’époque, les familles ne 
voulaient pas que leurs filles 
fassent de longues études. On 
m’a coupé les ailes ! N’empê-
che. Curieuse, j’ai appris en 
autodidacte, enchaîné les for-
mations. En même temps, j’ai 
vite compris que les femmes 
devaient se battre pour se faire 
une place. À ma petite échelle 
au sein de Femmes actives, j’ai 
contribué à faire bouger les li-
gnes en amenant les femmes 
vers l’autonomie, la confiance 
en soi, la réflexion ».

Féminine à l’évidence, Nora 
Kebaili se sent-elle féministe ? 
« Par obligation car je viens 
d’un milieu, d’un pays, d’un 
continent africain où la fem-
me est mal ou peu considérée. 
E l l e  n’ y  e s t  n i  l ’ave n i r  d e 
l’homme, pas davantage son 
ombre ».

Elle pose un regard désolé 
sur la montée du communau-
tarisme, la régression de la 
condition de la femme, l’em-

L a Montbéliardaise Nora 
Kebaili est née pendant 
les premières manifes-

tations pour l’indépendance 
de l’Algérie. La fillette avait 5 
ans quand, à l’aune du regrou-
pement familial, elle arrive en 
France pour y rejoindre son 
père, salarié Peugeot à So-
chaux.

Mariée et maman, elle en a 
26 en 1986 quand elle suit son 
mari pour retrouver et s’ins-
taller dans sa native Algérie. 
Deux ans plus tard, la jeune 
femme, qui a hérité des yeux 
verts rieurs de sa grand-mère 
kabyle, plie bagage et retra-
verse la Méditerranée. Avec 
son fils. Sans son mari. Juste 
avant « la décennie noire en 
Algérie » (1992-2002), appelée 
ainsi en raison des violences 
meurtrières liées au terroris-
me islamiste.

Éprise de liberté
« Je sentais le vent tourner 

avec la montée de l’intégris-
me. Des femmes étaient voi-
lées de force, des fillettes aus-

« Réveillez-vous les filles, étu-
diez, prenez en main votre 
vie », lâche la Montbéliardaise 
Nora Kebaili qui, à la tête de 
Femmes actives, a conduit tant 
de femmes vers l’autonomie. 
Son parcours est exceptionnel, 
comme celui de la mathémati-
cienne Monique Jeanblanc, de 
la bâtisseuse Claude Coudert 
et de la scientifique Brigitte 
Vu. Portraits à l’occasion de la 
journée internationale des 
droits des femmes.

Nord Comtois 

Des femmes 
ordinaires au parcours 
extraordinaire

Sa spécialité : le calcul 
stochastique et ses applica-
tions aux mathématiques 
financières. « Vous pouvez 
parler de calculs de proces-
sus aléatoire ». Née à Beau-
court en 1947, Monique 
Jeanblanc fait partie de ces 
cerveaux ultra-performants 
qui font progresser la scien-
ce et la société. « Le calcul 
stochastique trouve des 
applications dans de nom-
breux domaines : la biolo-
gie, la radiologie, l’optique, 
la physique, les mathémati-
ques physiques, etc. » expli-
que la mathématicienne.

Illustration : pour aller 
sur la Lune, il faut tracer 
une trajectoire au millimè-
tre et envisager par le cal-
cul stochastique de garder 
le contrôle dans toute cir-
constance. « La première 
application militaire a eu 
lieu durant la dernière 
guerre », reprend Monique 
Jeanblanc : « les États-Unis 

ont réussi à localiser avec 
précision les sous-marins 
russes à proximité des cô-
tes, en séparant par des 

calculs les bruits produits 
par la mer de ceux des navi-
res ».

L’application financière 

prise des familles et se prend 
l’envie de grimper dans les 
tours de la colère quand elle 
voit de très jeunes filles porter 
le voile « par mode, provoca-
tion ou par mimétisme pour 
suivre ce qui se raconte sur les 
dangereux réseaux sociaux. 
Oui, Mesdemoiselles, vous 
êtes libres de porter le voile ou 
le foulard dans un pays libre. 
En Iran et ailleurs, vous n’êtes 

pas libres de l’enlever. Zut ! 
Réveillez-vous. Étudiez. Fai-
tes quelque chose de votre 
vie ». La médaillée de l’ordre 
national du Mérite se plaît à 
s’imaginer comme le Petit 
Poucet. Elle ne sème pas des 
cailloux . Juste les graines 
d’une volonté farouche pour 
être actrice de sa vie. Pas la su-
bir.
● Françoise Jeanparis

« À ma petite échelle, j’ai fait bouger les 
lignes, amener des femmes a plus 
d’indépendance », confie la 
Montbéliardaise Nora Kebaili. Photo Lionel 
Vadam

du calcul stochastique est 
apparue dans les années 80. 
« La banque est un milieu 
très créatif où de nombreu-
ses probabilités existent », 
poursuit-elle.

La Légion d’honneur
en 2016

Enseignante et chercheu-
se à l’université d’Évry 
(Essonne), Monique Jean-
blanc aurait pu être physi-
cienne… mais la rencontre 
avec un enseignant « formi-
dable » à Cachan (Val-de-
Marne), où l’on forme les 
professeurs agrégés, est 
déterminante. Sa carrière 
lui vaut d’être la deuxième 
femme enseignante proba-
biliste recevant la Légion 
d’Honneur en France, en 
2016.

Elle n’a jamais cessé de 
publier et continue à trans-
mettre à des étudiants du 
monde entier.

Côté souvenirs, Morvillars 

reste le pays de son enfan-
ce. Elle y a vécu huit ans. 
Son grand-père, Charles 
Monnot, était capitaine des 
pompiers. « J’ai aimé ap-
prendre avec M. Hosatte 
ainsi que les sorties péda-
gogiques et récréatives 
dans la forêt toute proche : 
nous faisions des cerfs-vo-
lants ». Après le lycée de 
jeunes filles de Belfort, puis 
une année en mathémati-
ques au lycée de garçons, 
son talent se révèle. « J’ai eu 
la chance de travailler du-
rant toute ma carrière avec 
des confrères respectueux 
autour de notre passion 
commune pour les mathé-
matiques », résume cette 
femme rigoureuse. Elle cite 
Louis Bachelier, pionnier, 
nommé professeur à la fac 
de Besançon en 1927 : ses 
travaux ont été reconnus 
après le krach boursier de 
1929.
● Christine Rondot

Monique Jeanblanc, une mathématicienne d’exception

Monique Jeanblanc, mathématicienne probabiliste, née en 
1947 à Beaucourt. Elle a grandi à Morvillars. Elle a reçu la 
légion d'honneur en 2016. Elle est enseignante chercheuse 
à l'université d'Evry.  
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Dans le centre du Vietnam, 
les touristes qui aiment voya-
ger hors des sentiers battus 
ont désormais un bel endroit 
où se reposer et où découvrir 
des traditions méconnues, 
celles de la minorité Êdé. La 
particularité de cette société 
est qu’elle est matriarcale et 
matrilinéaire. Les fem-
mes détiennent le pouvoir. 
Parfois, elles sont les cheffes 
des villages. 

Exemple dans le bourg de 
Buon Tuor (556 habitants), où 
Claude Coudert, une Montbé-
liardaise de 72 ans, a fait 
construire un gîte à vocation 

touristique. « Nous allons 
officiellement ouvrir dans les 
prochains jours.  », se réjouit 
l’ancienne assistante médica-
le, actuellement sur place.

Première qualité de cette 
femme discrète : sa générosi-
té. Elle a financé le bâtiment - 
une maison traditionnelle en 
bois pourvue de 12 lits - avec 
une partie de son héritage 
personnel, soit 32 000 €. 
Défenseure du vivre ensem-
ble, elle ne conçoit pas la vie 
sans partage.

Deuxième trait de caractère 
qui séduit : son indépendan-
ce. La Doubienne sillonne en 

mode « roots » ce pays d’Asie 
du Sud Est depuis des décen-
nies. Claude Coudert y a 
adopté son fils en dépit d’un 
statut qui la desservait : « J’ai 
été la première femme céliba-
taire du Doubs à obtenir 
l’agrément », signale-t-elle.

Défenseure des enfants
Troisième mérite : son 

engagement (elle a été long-
temps présidente de l’asso-
ciation Fleurs des Rizières, 
en faveur des enfants du Sud 
Vietnam) pour une société 
solidaire et équitable. Toutes 
les recettes du gîte restent 

dans l’escarcelle des villa-
geois de la minorité Êdé qui 
gèrent les lieux : « La cheffe 
du bourg et son mari ont 
perdu une petite fille de 6 ans 
des suites d’une tumeur. 
Après ce drame, j’ai eu l’idée 
de ce projet pour aider la 
famille de l’enfant, améliorer 
ses conditions de vie. Le 
couple a deux petits garçons. 
Je veux qu’ils aient un bel 
avenir ». Enfin, l’aventurière 
a une belle plume. Son ouvra-
ge, paru en 2019 et dédié à 
l’adoption de son fils, en est 
l’illustration.
● Aude Lambert

Claude Coudert s’investit au Vietnam pour la minorité Êdé

Claude Coudert a investi une 
partie de son héritage dans 
son projet. Photo A.L

Elle en a rêvé, elle l’a fait. 
Mais elle a dû lutter pour 
défendre ses idées et pour 
garder la main. Brigitte Vu, 
scientifique, experte hydro-
gène, peut témoigner de la 
difficulté d’être une femme 
dans les milieux qui croisent 
l’innovation, la technologie, 
le développement économi-
que, le politique. « Nous, les 
femmes, avons un problème 
de crédibilité. En même 
temps, on ne cesse de tenter 
d’attirer des femmes dans les 
milieux scientifiques, où l’on 
trouve des métiers passion ».

Le sien remplit son existen-
ce : ingénieure, ingénieure 
management du Territoire 
vers un développement 
durable, membre du Comité 
national de développement 
durable et autrice de livres 
de démocratisation, Brigitte 
Vu est aussi chercheuse et 
enseignante à l’UTBM. Elle 
possède des connaissances 
spécifiques rares.

Cette Belfortaine pure 
souche, exercée à penser 
« développement durable » 
tout en anticipant les besoins 
humains, a eu l’idée géniale 
de mettre l’hydrogène au 
service de l’habitat social, 
afin de ne générer aucune 
pollution et de faire tomber 
les dépenses de chauffage. 
« J’ai pensé à ces foyers qui 
n’arrivent pas à joindre les 
deux bouts ». Ce rêve a pris la 
forme d’un projet global. 
Forte de sa formation, elle a 
réfléchi à tous les postes, de 

la fabrication au choix des 
matériaux d’isolation. « J’y ai 
passé mes vacances, bénévo-
lement ». Au bout du compte,  
« des années de réflexion 
sont tombées à l’eau » .  Son 
projet local, global et inédit 
sera développé, autrement, 
sans elle, passant par des 
marchés publics. Depuis, elle 
a accepté la proposition d’un 
groupe expert autour d’un 
privé de la construction, 
Demathieu Bard, pour la 
partie énergie. D’autres 
partenariats sont en cours.

Brigitte Vu, en avance sur 
son temps, hors de la logique 
politique, ne baisse pas les 
bras. « La France sera obligée 
de passer à l’hydrogène pour 
défossiliser les hôpitaux qui 
continuent à utiliser le fuel 
alimentant les groupes élec-
trogènes ». Sa vie aura été 
faite de travail et de batailles, 
au service de la République.
● Christine Rondot

Brigitte Vu, scientifique
parmi les experts de l’innovation

Brigitte Vu, honorée de 
l’ordre national du Mérite 
en 2022 à la préfecture de 
Belfort, sa ville 
natale. Photo Christine Rondot
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